INSTRUCTION  ^ 

SUR  LA 

RÉCOLTE  DES  FOINS, 

Publiée  par  la  Commijjion  à* Agriculture 
& des  Arts,  . ' , 


Ï-JES  récoltes  paroîiïent  devoir  être  abondantes , cette 
année;  elles  feront  fur -tout  très  - hâtivres.  Celle  des' 
foins  approche,  & il  eft  important  de  calculer  l’époque 
à laquelle  on  devra  la  faire.  Jufqu’ici , cette  récolte  a été 
faite  trop  tard;  cela  devoit  être  avant  la  révolution, 
parce  que  le  derpotifme  le  vouloit  ainfi  pour  la  confer- 
Vâtion  d«  Ton  gibier;  la  loi  du  derpotifine  s’eft  anéantie 
avec  lui , mais  l’habitude  a prévalu  , & Tou  a continué 
à récolter  le  foin  tardivement. 
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Les  foins  re’coîtcs  plus  tard  que  les  principes  puîfës 
dans  Tordre  de  la  végétation  ne  Tindiquent , font  fans 


faveur,  durs,  moindres  en  quantité,  & ne  îaiiïent  fou- 
vent  que  peu  d’efpérance  de  regain.  Lorfqu’on  Veut  ré- 
colter une  plante  pour  fa  tige  & fes  feuilles , & non 
pour  fa  graine,  il  faut  failir  Tépoque  où,  arrivant  à 
toute  fa  croiffance,  elle  n*a  encore  rien  perdu  de  fa 
vigueur , ni  de  fa  fraîcheur.  Cet  inftant  efi  celui  où , les 
dernieres 'fleurs  exiflant  encore,  la  graine  commence  à 
fe  former.  Il  s’écoule  vite,  & il  vaut  mieux  ne  pas 
l'attendre  entièrement , que  de  le  laiffer  pafler  tout-à- 
fait.  On  doit  donc  faucher  un  pré  lorfque  les  épis  de 
la  plus  grande  partie  des  graminées  & les  autres  plantes 
qui  le  compofent , fînîflent  de  fleurir.  Les  regains  font 
d autant  meilleurs  & abondans  que  le  foin  a été  coupé 


plutôt. 

Le  foin  coupé  à cette  époque , & par  un  tems  fec , 


autant  que  cela  eft  poffible,  doit  Tétre  près  de  la  fuper- 
ficie  du  terrain  & lorfque  la  rofée  efl  paffée.  La  defflea- 
tion  ou  le  fanage  doit  en  être  rapide  & continu  : fa 
lenteur  fait  perdre  au  foin  la  plus  grande  partie  de 
fon  parfum,  & le  paflfage  alternatif  de  la  féchereffe  à 
Thumidité  le  gâte.  Il  efl  donc  préférable  , fl  les  bras 
font  rares,  d’en  faucher  moins  à la  fois,  afin  de  pou- 
voir le  mettre  en  meule  à mefure.  Si  la  pluie  furvient 
lorfque  le  foin  efl  coupé , & qu’il  ne  foit  même  encore 
qu’en  andains,  il  ne  faut  pas  y toucher,  tant  qu’elle 
durera. 

Lorfque  Ton  fauche  dans  des  prés  humides  où  la 
defficâtion  efi  très-difficile , on  doit  tranfpqrter  le  foin. 


pour  le  faner,  dans  des  pofitions  plus^fèchcsj  à portée 
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des  lieux  où  iî  ‘doit  être  ferré  ou  niîs  en  meule  pour  y 
refier.  Dans  le  cas  où  l’on  n’auroit  point  de  ces  poiitions 
fèclies , on  poun  oit  aider  le  fanage  , en  répandant  ou 
en  piquant  fur  ces  prés  , des  branches  mortes  qui  tien- 
droient  le  foin  éioigné  du  fol  & faciliteroient  la  circu- 
lation de  l’air.  Cette  pratique,  qui  eft  embarraflante , 
devient  cependant  fort  utile  pour  les  regains  qui  font 
coupés  tard, 

, P.  S.  Les  principes  établis  pour  la  récolte  du  foin , 
font  applicables  aux  prairies  artificielles , avec  cette  diffé- 
rence cependant , que  la  luzerne,  le  trèfle  & le  fainfoln 
doivent  être  coupés  dès  qu’Üs  commencent  à fleurir.  Ils 
peuvent  être  confervés  de  même  dans  les  meules  à courant- 
d’air  , que  l’on  va  décrire,  en  donnant  à ces  meules  un 
peu  moins  de  diamètre. 


De  rimprimerie  de  la  Feuille  du  Cultivateur, 
rue  des  Foffés-Viftor,  n°.  12. 


